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trois de ses larges colonnes, ne trouvait q'ue des éloges à faire de
l'ouvrage. La presse de' l'Australie, du Canada et des États-Unis
exprima des opiiions non moins favorables sur son mérite, et les
hommes publics de l'empire, parmi lesquels M. Gladstone, lord Salis-
bury et autres grands noms du domaine de la politique, parlaient
dans les termes les plus élogieux de la valeur, de l'importance, de la
clarté et de la parfaite exactitude de cet ouvrage. Comme nous
l'avons dit, le livre de M. Bourinot devint immédiatement l'autorité
incontestée sur le sujet dans toutes les dépendances de la couronne
britannique. À la requête de plusieurs personnes, le Dr Bourinot
prépara, par la suite, un manuel de l'histoire constitutionnelle du
Canada depuis les premiers temps de la colonie jusqu'en 1888 ; cet
ouvrage, composé de chapitres du précédent, fut dédié en termes
gracieux au marquis de Lansdowne, alors gouverneur général du
Canada. Un autre livre du Dr l3ourinot est intitulé: Canadian
studies in comparative politics, en trois chapitres : le premier traitant
du -caractère anglais des institutions canadiennes, le deuxième
établissant une comparaier'.entre le système politique du Canada et
celui des. États-Unis, et le troisième consacré au gouvernement
fédéral en Suisse et à sa comparaison avec celui du Canada. Ce
livre est, comme les autres, d'un intérêt poignant et riche en notes et
allusions.

Le Dr Bourinot a été, à juste titre, l'objet d'honneurs hombreux.
L'université du Queen's College de Kingston lui a conféré, en !886,
les degrés honoraires de licencié en droit ; deux ans plus tard, son
alma mater, le Trinity College de Toronto, lui accorda les degrés
honoraires de docteur, et, en 189o, à l'occasion de la célébration du
centenaire du King's College de Windsor, (Nouvelle-Ecosse,) cette
vénérable institution ajouta à ses lauriers le titre très envié de docteur
en droit de son université. En récompense de ses services publics,
la reine l'a créé, en 189o, compagnon de l'ordre de Saint-Michel-et-
Saint-Georges.

Dans la vie privée, le Dr Bourinot est un des hommes les plus
bienveillants et les plus sociables qu'on puisse rencontrer. Sa
magnifique résidence d'Ottawa est toujours largement ouverte à une
hosp.talité discrète. Là, entouré de ses livres, il aime à rencontrer ses

amis, à discuter les événements du jour ou le dernier volume d'his-
toire, de poésie ou de nouvelles, et, dans tous les cas, l'abondance de
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